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Pourquoi l'Allemagne vient de trahir l'Amérique
Se ranger du côté de la Russie concernant l'Ukraine expose l'accord secret de l'Allemagne—et ses intentions dangereuses.

Gerald Flurry
03/02/2022

En 2008, j'ai lancé un avertissement : « Je pense que les dirigeants allemands ont peut-être déjà conclu un accord avec la Russie, un pacte moderne Hitler-Staline dans lequel l'Allemagne et la Russie
se partagent les pays et les actifs. Cet accord permettrait à chacune des parties de se tourner vers d'autres cibles. Tout accord de ce type qui aurait été conclu entre l'Allemagne et la Russie est un
précurseur de la guerre ! »

À LA FIN JANVIER, NOUS AVONS VU CET ACCORD RÉVÉLÉ.

La Russie se prépare à conquérir l'Ukraine. Qu'elle doive l'envahir physiquement ou qu'elle obtienne ce qu'elle veut par des menaces, la Russie prend le contrôle de son petit voisin.

Mais l'Ukraine n'est pas la seule cible de la Russie. En décembre, Vladimir Poutine a envoyé aux États-Unis une liste de demandes qui auraient pour effet de détruire l'Organisation du traité de
l'Atlantique Nord. Il a exigé que Washington promette de ne pas s'étendre davantage et de retirer les anciens pays du Pacte de Varsovie de l'alliance en n'y stationnant plus de troupes sans
l'autorisation de la Russie.

Que la Russie soit si audacieuse est déjà stupéfiant. Mais ce qui l'est encore plus, c'est qu'alors que la Russie tente de reconquérir l'Ukraine, de détruire l'OTAN et de chasser les États-Unis d'Europe,
l'ALLEMAGNE EST DE SON CÔTÉ !

L'Allemagne a empêché les membres de l'OTAN d'envoyer des armes en Ukraine. Elle fait clairement comprendre à M. Poutine qu'il ne subira aucune sanction économique majeure s'il envahit le pays.
Der Spiegel rapporte : « Selon le message de Washington, la dissuasion ne fonctionne que si le moins d'options possibles sont retirées de la table. Aux yeux des États-Unis, cela inclut à la fois les
livraisons d'armes à l'Ukraine et la menace de sanctions maximales. Dans les deux cas, LE GOUVERNEMENT ALLEMAND METS LES FREINS » (c'est moi qui souligne). Lorsque l'administration Biden a essayé de
parler au chancelier allemand concernant son opposition, il les a snobés.

Le but ultime de Poutine est de ressusciter l'empire soviétique. Cet empire a été construit avec l'Ukraine comme partie intégrante. L'Ukraine est le grenier de la Russie. À ce jour, la plus grande base
militaire de la Russie en dehors de ses propres frontières est en Ukraine.

Rappelez-vous, les campagnes internes de Poutine ont tué plus de 150,000 Russes en Tchétchénie. Les actions de la Russie au Moyen-Orient ont permis au régime syrien, brutal et meurtriers de
civils, de se maintenir au pouvoir et à l'Iran, la première nation du monde à parrainer le terrorisme, de continuer à se doter d'armes nucléaires. N'oubliez pas que Poutine a empoisonné de manière
flagrante d'anciens agents de la Russie sur le sol étranger. Et avec ses méthodes de style KGB, il a transformé les médias russes en une machine de propagande personnelle. Les preuves suggèrent
que dans le cadre de cette campagne, il a fait assassiner plus de 130 journalistes.

Les Ukrainiens constatent que l'Allemagne les a trahis au profit de ce nouvel empire soviétique ! « C'est un manque de soutien et une trahison des amis », a déclaré le maire de Kiev, Vitali Klitschko,
qui était autrefois très proche de l'Allemagne.

Pourquoi l'Allemagne a-t-elle trahi à la fois l'Ukraine et les États-Unis ? La réponse révèle que des trahisons bien pires sont à venir. Elle indique également un changement géopolitique qui affectera le
monde entier.

Fini avec l'OTAN
Lorsque l'Organisation du traité de l'Atlantique Nord a été créée en 1949, son objectif principal était de protéger l'Allemagne désarmée et d'autres pays européens contre l'Union soviétique dirigée par
la Russie. Pour ce faire, le traité a établi une « défense collective » pour les nations membres : Si un agresseur attaquait l'un d'entre eux, il ferait la guerre à tous.

Cette alliance a empêché l'Allemagne d'être envahie par l'Union soviétique pendant la guerre froide. L'Amérique a même donné à l'Allemagne des bombes nucléaires afin qu'elle puisse menacer de
représailles nucléaires si les forces soviétiques tentaient de prendre l'Allemagne de l'Ouest. L'Amérique a dépensé des milliards pour relever l'Allemagne des décombres de la Seconde Guerre
mondiale et des milliards supplémentaires pour maintenir la paix en Europe. L'Allemagne ne serait pas là où elle est aujourd'hui sans l'aide considérable fournie par l'Amérique.

Pourquoi l'Allemagne renierait-elle cette histoire ? De nombreux Allemands d'élite estiment que leur nation a maintenant obtenu tout ce qu'elle pouvait des États-Unis et sont prêts à passer à autre
chose. Certains Allemands puissants pensent de plus en plus au Saint-Empire romain, et ils veulent que l'Allemagne moderne assume davantage de pouvoir dans l'esprit de cet empire. Ils veulent faire
de l'Europe une superpuissance puissante, dirigée par les Allemands.

Ces Allemands savent que l'OTAN est un obstacle à leur objectif. Lors de la création de l'OTAN, son premier secrétaire général, Hastings Ismay, a expliqué son objectif principal : « Maintenir les
Russes à l'extérieur, les Américains à l'intérieur et les Allemands sous tutelle ». La notion de garder « les Allemands sous tutelle » contredit directement les ambitions impérialistes qui s'intensifient
chez de nombreuses élites allemandes aujourd'hui.

Gazoduc Nord Stream
Depuis des années, l'Allemagne ne dépense que la moitié du montant minimum que les États membres de l'OTAN doivent consacrer à la défense.

Elle a également conclu d'importants accords gaziers avec la Russie, se liant ainsi à l'ancien adversaire de l'OTAN. Le plus important de ces accords est le projet de gazoduc Nord Stream 2. Il s'agit de
deux gazoducs parallèles qui transporteront d'énormes quantités de gaz naturel russe sous la mer Baltique sur près de 800 miles jusqu'en Allemagne.

Depuis des années, l'Allemagne est critiquée pour les projets Nord Stream, mais elle n'y prête aucune attention et va de l'avant. Cela montre que l'Allemagne n'a plus envie de compter sur l'OTAN. Le
président Donald Trump l'a exposé en public et a critiqué la chancelière allemande Angela Merkel.

« L'Allemagne est totalement contrôlée par la Russie », a-t-il déclaré en 2018, « parce qu'ils vont obtenir de 60 à 70 pour cent de leur énergie de la Russie et d'un nouveau gazoduc. Et vous me dites si
c'est approprié, parce que je pense que non, et je pense que c'est une très mauvaise chose pour l'OTAN et je ne pense pas que cela aurait dû se produire ».

Les événements récents prouvent qu’il avait raison. Bien que la Russie et l'Allemagne ne le disent pas, ce projet de gazoduc est clairement destiné à détruire l'OTAN.

Est-ce une coïncidence que la Russie ait commencé à menacer l'Ukraine presque immédiatement après l'achèvement du gazoduc Nord Stream 2 ? Le gazoduc n'a pas encore été mis en service, mais
il ne reste que les formalités administratives à remplir.

Le gaz naturel est un élément clé de la stratégie russe en Ukraine. Ils ont soigneusement préparé le terrain. Tout au long de l'année dernière, la Russie a restreint ses ventes de gaz à l'Europe, vendant
le strict minimum pour honorer ses contrats, mais pas assez pour que les pays européens puissent reconstituer leurs réserves de gaz en prévision de l'hiver comme ils le font habituellement.
Désormais, s'ils s'opposent à Moscou au sujet de l'Ukraine, la Russie peut menacer de leur couper le gaz, et les pays européens n'ont que peu de réserves sur lesquelles s'appuyer.

J'ai mis en garde contre ces politiques de gazoduc depuis des années.

Ces dernières années, les réserves de gaz de la mer du Nord ayant diminué, les nations européennes sont devenues de plus en plus dépendantes de la Russie pour leur approvisionnement en gaz.

La Russie a profité de cette situation à plusieurs reprises en utilisant son énergie comme une « arme », en coupant les approvisionnements en gaz lorsqu'elle veut faire pression sur les États
européens pour des raisons politiques ou économiques.
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Avant le gazoduc Nord Stream, il s'agissait d'une arme quelque peu terne, car si la Russie voulait couper le gaz à l'Ukraine, par exemple, elle devait également couper les livraisons aux nations en aval
de l'Ukraine, ce qu'elle n'avait pas forcément envie de faire.

Nord Stream et Nord Stream 2 sont des éléments clés du plan de Poutine pour resserrer son emprise sur les nations d'Europe de l'Est qui faisaient autrefois partie de l'empire soviétique. Comme ces
gazoducs relient directement la Russie à l'Allemagne, Poutine peut désormais interrompre l'approvisionnement en gaz des pays d'Europe de l'Est, comme l'Ukraine et la Pologne, et les pays baltes,
tout en continuant à approvisionner l'Allemagne.

L'arme énergétique de Poutine est donc bien aiguisée ! Aux anciennes nations soviétiques qu'il est déterminé à ramener sous le pouvoir de la Russie, il peut dire : Soit vous obéissez à la Russie, soit
vous souffrez d'hivers froids sans gaz pour chauffer vos maisons.

C'est pourquoi l'Europe de l'Est a essayé d'empêcher la Russie et l'Allemagne de construire le premier gazoduc Nord Stream. Ils savaient que cela donnerait à la Russie plus de poids contre eux. Mais
Moscou et Berlin l'ont tout de même construit. Maintenant, cette deuxième phase va considérablement renforcer cet effet de levier !

Qu'est-ce que l'Allemagne a à gagner ? Eh bien, une fois que le gaz russe sera acheminé par le gazoduc de la mer Baltique jusqu'en Allemagne, une grande partie de ce gaz pourra être expédiée en
France, aux Pays-Bas, en Belgique et dans d'autres pays d'Europe occidentale. Cela place l'Allemagne dans une position de force par rapport à l'Europe occidentale très similaire à celle de la Russie
par rapport à l'Europe orientale !

L'Allemagne domine déjà l'Europe. La construction du gazoduc en dépit des objections des autres pays européens en est la preuve. Maintenant, elle sera en mesure de dicter la politique européenne
avec encore plus de force.

Une sombre histoire de coopération
L'histoire montre qu'entre les guerres, l'Allemagne et la Russie travaillent souvent ensemble. Le plus tristement célèbre d'entre eux, juste avant la Seconde Guerre mondiale, les deux ont conclu un
accord dans lequel l'Allemagne d'Adolf Hitler a essentiellement dit à la Russie de Joseph Staline : Reste en dehors de ça, Russie, et nous prendrons le contrôle de l'Europe. Nous pourrons alors nous
partager la Pologne et d'autres pays.

Au moment où cet accord a été conclu, Staline pensait que Hitler et lui étaient des camarades proches qui pouvaient se faire confiance. Mais après avoir réalisé qu'il ne serait pas en mesure de
conquérir la Grande-Bretagne, Hitler a décidé de rompre l'accord et d'attaquer la Russie. Cela a bouleversé la vision du monde de Staline ! Staline ne s'y attendait pas. Mais s'il avait lu ce que Hitler
avait écrit dans Mein Kampf des années auparavant, il aurait su que Hitler prévoyait également de conquérir la Russie.

Qu'est-ce que ces deux-là ont pu convenir d'autre qu'ils n'ont pas encore mis en œuvre ?

Cet accord infâme, appelé le pacte Molotov-Ribbentrop, a ouvert la voie à la guerre la plus dévastatrice que l'humanité ait jamais connue !

En 2008, la Russie a choqué le monde en envahissant l'ancienne nation soviétique de Géorgie. Deux régions de Géorgie sont alors passées sous le contrôle de Moscou, où elles se trouvent encore
aujourd'hui. L'Allemagne a peu parlé de cette affaire et n'a rien fait. J'ai écrit à l'époque que le silence de l'Allemagne signifiait probablement que ces deux nations avaient conclu un accord moderne du
type « Molotov-Ribbentrop ».

Puis, en 2014, Poutine a frappé à nouveau. La Russie a annexé la péninsule de Crimée de l'Ukraine et a affirmé son contrôle sur la partie orientale du pays. Une fois de plus, l'Allemagne n'a rien dit et
rien fait ! C'était d'autant plus suspect que juste avant cette incursion, l'Ukraine était en passe de rejoindre l'Union européenne. On pourrait penser que l'Allemagne aurait été très en colère contre la
Russie ! Mais pas si elle avait précédemment accepté que la Russie puisse contrôler l'Ukraine, ou une partie de celle-ci.

Se pourrait-il que l'Allemagne ait accepté de laisser la Russie faire ces mouvements expansionnistes en échange de la non-intervention de la Russie dans la conquête des Balkans par l'Allemagne
dans les années 1990 ?

Qu'est-ce que ces deux-là ont pu convenir d'autre qu'ils n'ont pas encore mis en œuvre ?

Si les États-Unis sont évincés de l'Europe, les pays d'Europe de l'Est auront besoin d'un nouveau champion. Ils savent qu'ils ne peuvent pas tenir tête à la Russie seuls. Ils préféreraient se tourner vers
les États-Unis, mais si l'Amérique disparaît, l'ALLEMAGNE RESTE LA SEULE VÉRITABLE OPTION.

L'élimination de l'Amérique placera l'Allemagne au sommet d'une Europe qui s'efforcera de s'assurer qu'elle dispose de la puissance de feu nécessaire pour se défendre. La différence est que cette
force militaire ne se battrait pas pour soutenir l'OTAN et l'ordre mondial dirigé par les Américains—elle se battrait pour une Europe indépendante.

L'Allemagne se méfie et craint même Vladimir Poutine. Mais elle voit aussi comment son ascension peut contribuer à la consolider à la tête du Saint Empire romain nouvellement ressuscité. C'est
pourquoi elle est prête à travailler avec lui, pour l'instant. La Russie prendra le contrôle d'une partie de l'Europe de l'Est, comme l'Ukraine, la Biélorussie et peut-être plus. Mais le reste sera obligé de se
tourner vers l'Allemagne !

La crise actuelle en Ukraine pourrait bientôt voir l'Europe de l'Est divisée entre ces deux blocs de pouvoir. Ce que nous voyons aujourd'hui n'est que le début.

Échos des Balkans
La rupture décisive de l'Allemagne avec le reste de l'OTAN est similaire à sa politique, qui a débuté en 1991, consistant à briser délibérément la Yougoslavie.

En 1991, la Croatie et la Slovénie ont demandé à devenir indépendantes de la Yougoslavie. La quasi-totalité du monde s'y opposait, y compris les Nations unies, l'OTAN—même la Communauté
économique européenne (CEE). La Yougoslavie est en pleine tourmente. La région a une longue histoire de volatilité dangereuse. Il était évident qu'un changement géopolitique aussi important que
l'indépendance de ces deux nations déstabiliserait totalement les Balkans. C'est pourquoi le monde a reconnu que la situation était dangereuse. C'est aussi exactement pourquoi l'Allemagne y a vu une
opportunité.

En décembre 1991, malgré la forte opposition de la CEE, des États-Unis et de l'ONU, l'Allemagne a reconnu les États sécessionnistes de Croatie et de Slovénie. Le pape Jean-Paul II a rapidement fait
de même. (Ce n'était pas une coïncidence ; les populations de ces deux États des Balkans sont farouchement fidèles à l'Église catholique romaine).

Aux Nations unies, certains ont qualifié l'éclatement de la Yougoslavie de « guerre de Genscher » en raison du rôle joué par le ministre allemand des Affaires étrangères Hans-Dietrich Genscher dans
son déclenchement. Le secrétaire d'État américain de l'époque, Warren Christopher, a déclaré que l'Allemagne avait « une certaine responsabilité » dans cette guerre. Une fois en marche, l'Allemagne
a violé le droit international pour acheminer des armes aux forces anti-serbes. « L'Allemagne semble avoir été le principal fournisseur d'armes de la Croatie pendant la guerre, bien que cela constitue
une violation de la loi allemande interdisant l'envoi d'armes dans une zone de guerre active et une violation de l'embargo des Nations unies sur les armes à destination de la Yougoslavie », écrivait le
Telegraph en 1997.

En 1997, l'Allemagne n'a pas hésité à enfreindre ses lois et un embargo de l'ONU pour envoyer des armes en Croatie. Aujourd'hui encore, elle est prête à envoyer des armes en Égypte et en Arabie
saoudite, qui est directement impliquée dans le conflit au Yémen. Mais l'Allemagne a invoqué cette loi pour rejeter les demandes d'armes de l'Ukraine !

Lorsque l'Allemagne a reconnu la Croatie et la Slovénie en 1997, le New York Times a écrit à l'époque que « l'ALLEMAGNE A RÉVEILLÉ DES ASSOCIATIONS HISTORIQUES TROUBLANTES ». Très vrai ! Et AUJOURD'HUI, EN

TRAVAILLANT AVEC LA RUSSIE POUR DIVISER L'EUROPE DE L'EST, L'ALLEMAGNE REMUE UNE FOIS DE PLUS CES « ASSOCIATIONS TROUBLANTES » !

Le rôle du Vatican en Ukraine est également similaire à celui qu'il a joué dans les Balkans. Une fois encore, il agit en tandem avec l'Allemagne et en décalage avec le reste du monde.

En 2013, alors que la crise en Ukraine prenait de l'ampleur, beaucoup s'attendaient à ce que le pape François s'exprime contre Poutine. Il parle haut et fort des causes qui le passionnent, et les
catholiques ukrainiens sont très majoritairement pro-européens. Au lieu de cela, les médias ont dû s'interroger sur son silence.

De nouveau en 2015, alors que les tensions montaient en Ukraine, Poutine s'est rendu au Vatican pour rencontrer le pape. Ces deux-là sont-ils parvenus à une sorte d'accord ? Poutine accorde
beaucoup d'importance à ce que dit le pape. « Le Kremlin voit le Vatican comme une puissance multidimensionnelle—plus grande, à certains égards, que ce que la Russie considère comme
‘l'Occident’ », écrit Anna Nemtsova dans le Daily Beast (13 février 2016). Et Foreign Affairs a noté que le pape a « patiemment cultivé » une relation forte avec Vladimir Poutine.

Lorsque le pape a fait un rare discours sur la situation ukrainienne en 2015, il n'a pas décrit le conflit comme une invasion russe. Au lieu de cela, il l'a appelé une « violence fratricide », copiant la
description du conflit par Poutine comme une guerre civile. Lorsqu'un archevêque catholique a rejeté cette description, François a dit au clergé ukrainien qu'il ferait mieux de rester en dehors de la
politique ! D'autres responsables catholiques qui s'opposaient à la ligne du pape ont été mutés dans d'autres pays.

En revanche, le chef de l'Église orthodoxe russe, le patriarche Cyrille, a publiquement remercié le Vatican pour sa position sur l'Ukraine. Les autorités catholiques locales « ont fait des déclarations
extrêmement politisées, qui n'ont pas contribué à mettre fin à la confrontation civile », a-t-il déclaré. « Je voudrais noter avec satisfaction que le Saint-Siège lui-même a toujours adopté une position
équilibrée à l'égard de la situation en Ukraine et a évité toute évaluation déséquilibrée, mais a appelé à des pourparlers de paix et à la fin des affrontements armés. »

Alors que les températures en Ukraine ont commencé à remonter récemment, cela a suscité un nouvel élan de la diplomatie Vatican-Moscou. « Que font le pape François et Vladimir Poutine ? »,
demandait l’article « What Are Pope Francis and Vladimir Putin Up To?  » sur notre site Web en décembre 2021.

Dans un télégramme d'anniversaire adressé au pape le 17 décembre, Poutine a écrit : « Il est difficile de surestimer votre contribution personnelle au développement des relations entre les églises
orthodoxe russe et catholique romaine, et au renforcement des liens entre la Russie et le Vatican. Je suis certain que, grâce à nos efforts conjoints, nous pourrons faire beaucoup pour protéger les
droits et les intérêts des chrétiens et pour assurer le dialogue multiconfessionnel [ou interreligieux]. »

Plus tôt ce mois-là, François avait déclaré « qu'une rencontre avec le patriarche Cyrille n'est pas loin à l'horizon ». La Russie a la plus grande population de chrétiens orthodoxes orientaux et, selon
certains comptes, la deuxième plus grande dénomination chrétienne. Poutine a-t-il promis une sorte de restauration entre l'Église orthodoxe russe et Rome en échange du soutien papal en Ukraine ?

Que cela se produise ou non, l'unité entre l'Allemagne et le Vatican sur cette question devrait être très préoccupante.
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Les hommes forts allemands et le Vatican ont une longue histoire de collaboration dans ce qui a été appelé le Saint Empire romain. Cet empire a une histoire sanglante, que vous pouvez lire dans
notre livre gratuit The Holy Roman Empire in Prophecy [Le Saint Empire romain selon la prophétie—disponible en anglais seulement].

Herbert W. Armstrong a passé des décennies à avertir, sur la base de la prophétie biblique, que cet empire allait ressusciter. Nous voyons cette résurrection aujourd'hui. Dix rois ou présidents vont se
combiner en une superpuissance mondiale. Ils donneront tous leur pouvoir à la « bête » (Apocalypse 13 et 17).

Une chaudière bouillante
Le livre biblique de Jérémie est rempli de prophéties axées sur la fin des temps. Historiquement, Jérémie a adressé son message d'avertissement directement à la nation de Juda uniquement. Pourtant,
un grand nombre des prophéties contenues dans son livre s'adressent à Israël, qui était déjà en captivité à l'époque. C'est parce que ces prophéties visaient principalement les descendants modernes
d'Israël, qui, nous pouvons vous le prouver, sont l'Amérique et la Grande-Bretagne d'aujourd'hui. (Demandez mon livret gratuit Jérémie—prophète de malheur ou d’espoir ? pour une explication
complète).

Aujourd'hui, ces nations sont profondément divisées. Leurs peuples sont divisés entre eux, leurs dirigeants sont divisés par des désaccords amers et des guerres politiques. Ne pensez-vous pas que
les dirigeants russes et allemands vont exploiter cette division ? Ils feront ce qu'ils ont presque toujours fait au cours de l'histoire lorsqu'ils ont le pouvoir sur des ennemis faibles et divisés et tireront
pleinement parti de la situation.

Jérémie 1 : 13 rapporte que Dieu a montré au prophète la vision « d'une chaudière bouillante, du côté du septentrion [du nord] ». Ce langage symbolique décrit l'Allemagne moderne. Sous la surface,
cette nation est pleine d'un mécontentement latent à l'égard de l'ordre mondial actuel. Les Allemands sont en colère contre les États-Unis. L'ambition impérialiste qui a poussé l'Allemagne à déclencher
les deux guerres mondiales est bien vivante. Elle est « bouillonnante » !

Les versets 14-15 poursuivent : « Et l'Éternel me dit : C'est du septentrion [du nord] que la calamité se répandra sur tous les habitants du pays. Car voici, je vais appeler tous les peuples des royaumes
du septentrion [du nord], dit l'Éternel ; ils viendront, et placeront chacun leur siège à l'entrée des portes de Jérusalem, contre ses murailles tout alentour, et contre toutes les villes de Juda. »

La coopération entre l'Allemagne et la Russie prépare le terrain pour qu'une énorme « chaudière bouillante » se déverse ! Cette chaudière bouillante va ébouillanter tout le monde en Amérique et en
Grande-Bretagne ! Il est prophétisé que ce sera la pire souffrance jamais connue par l'homme ! Et cela se produira par la main de Dieu, en raison de Sa colère extrême contre les péchés de ces
peuples.

À plusieurs reprises, Dieu a demandé à Jérémie : « Que vois-tu ? » Dieu demande aux gens aujourd'hui : Que VOYEZ-VOUS ? Voyez-vous vraiment ce qui se passe en Europe ? Voyez-vous la scène se
mettre en place pour une guerre mondiale comme jamais auparavant ? Le comprenez-vous ?

Dieu nous l'explique, et nous pouvons voir les événements s'aligner sur Ses prophéties. Et quiconque voit cela—et tient compte de l'avertissement et obéit à Dieu—peut être protégé et mener une vie
heureuse, stable et épanouie !

Une grande cause d'espoir
À première vue, ces nouvelles concernant l'Allemagne et la Russie peuvent sembler déprimantes. Mais si vous les regardez à travers la lentille de la prophétie biblique, vous voyez clairement qu'elles
sont étroitement liées à la Seconde venue de Jésus-Christ !

Jésus-Christ a dit dans Matthieu 24 : 21-22 que s'Il ne revenait pas, « aucune chair ne serait sauvée [vivante] » ! Pensez-vous vraiment que les hommes peuvent résoudre tous ces problèmes que
vous voyez se multiplier dans ce monde aujourd'hui, dont beaucoup tournent autour de nations possédant des armes nucléaires ?

La Russie et l'Amérique possèdent 90 pour cent des armes nucléaires du monde. La France et la Grande-Bretagne ont également des bombes nucléaires, et d'autres nations d'Europe ont des bombes
nucléaires américaines déployées sur leur territoire. L'Allemagne pourrait rapidement devenir une grande puissance nucléaire si elle le voulait—pratiquement du jour au lendemain !

Il n'y a aucun moyen pour l'humanité de résoudre ces problèmes. Comme le dit Ésaïe 59 : 8 « Ils ne connaissent pas le chemin de la paix … »

Les hommes vont poursuivre leurs vaines tentatives de forger la paix. Ils devront souffrir jusqu'au retour de Jésus-Christ. Les souffrances seront bien plus intenses juste avant Son retour. Mais Son
retour est lié à cette puissance montante allemande et à cette puissance montante russe. Il dit qu'Il reviendra avant que la guerre ait mis fin à toute vie humaine ! (Matthieu 24 : 22). Les puissances
militaires montantes en Russie et en Europe sont une grande partie de ce qui rendra nécessaire le retour du Christ.

Dieu veut que nous lui répondions. Il dit qu'Il nous aidera de toutes les manières possibles si nous Lui obéissons. « Pourquoi mourriez-vous, maison d'Israël ? », demande Dieu dans Ézéchiel 18 : 31. Il
ne veut pas que l'un d'entre nous ait à souffrir ! Il est désireux de nous épargner la violence du cataclysme à venir et de nous bénir.

Nous devons comprendre ces prophéties bibliques. Elles préparent la voie à la Seconde venue de Jésus-Christ sur cette Terre. Cela signifie que toutes les mauvaises nouvelles sont sur le point de
prendre fin. Il va apporter la paix, la joie et le bonheur à ce monde pour toujours.
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https://www.thetrumpet.com/literature/books_and_booklets/2384
https://www.latrompette.fr/literature/products/jeremie-prophete-de-malheur-ou-d-espoir
https://www.latrompette.fr/fr/literature/products/l-allemagne-et-le-saint-empire-romain
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